
 Mais qu’ont donc tant d’auteurs scientifiques, savants confirmés qui en astrophysique, 
qui en biologie, qui en mathématique, à s’interroger de manière récurrente sur la probabilité, 
sinon la preuve, de l’existence de Dieu ? À la lumière des connaissances en perpétuelle 
extension de notre modernité, pensent-ils pouvoir parvenir à percer l’en-deçà du Big Bang ? 
Espèrent-ils nous offrir enfin une image du Créateur et de son projet ? Œuvrant dans cette 
revue depuis de longues années, votre recenseur n’a pas manqué de vous rapporter plusieurs 
fois et tant bien que mal la teneur de certains de ces ouvrages.  
 Le présent auteur, Arnold Benz, se questionne tout différemment : « Faut-il recourir à 
Dieu pour expliquer l’existence de l’Univers ? ». Et il conclut négativement : un corpus 
cohérent de lois physiques suffit à l’explication. Puis, déplaçant la question, il avance une 
autre proposition : ce n’est pas sur le plan scientifique que nous pouvons accéder à la notion 
de Création divine. C’est en examinant au fond de nous-mêmes nos aspirations à la Beauté, à 
la Bonté, à l’Amour, à la Transcendance. Elles seules peuvent nous conduire à nous poser la 
question de Dieu. 
 Parallèlement à ce questionnement, cet ouvrage offre un très riche panorama des 
découvertes de l’astrophysique contemporaine, exposé avec une grande clarté malgré son 
immense complexité. 
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